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Le commerce d'eau-de-vie cessa;, il y eut de nombreuses- cou-
versions,,et la colonie profondément troublée pendant les deux
années précédentes, offr-it de nouveau le spectacle de l'union et
de'la vertu.

Ce fut en cette année mémorable que les Sulpiciens, ârrivés
à Montréal depuis six ans, succédèrent à la kSOC()ieté (le MlonJréal,
et que le Séminaire de Québ<e fut fondé par Mgr de Lavai,
qui lui djintcinq.ans après. un Petit Séminaire. Afin de
mettre cette iibstitution e-n état de subvenir à ses dépenses,
Mgr de Lavai lui aflècta touteb les dîmes, par un nmandement
du 24 miars 166;3, et lui lit donation, en 1680, des seigrneuriies
de Beaupré, de lat Petite Nation, dle 'ile Jésus et (le l'ile aux
\Taclîes

L'établissemient du Conseil iotiveraini ayanJirestreint l'auto-
rité et diminué le revenu des gouiverneurs, de Mêsy chercha à
ré agir contre cet état de choses, et se mit en guerre ouverte
avec Algr de Laval et lecs autres membres du conseil hostiles Il
ses prétenrtions. Sou e.spîit s'aigrissait de jour en *Jour contre
l'évêque, il cessa (le secolider les efforts du clergé pour empè-
cher la traite de J'eau-de-vie, appuya la résistance des habitants
qui refusaient (le pa-yer lat <lime, et s'(,iiblia même jusqu'à venir
un-Jour, à la tête de ses trolupc'-s, inveïtir l'église et lit maison
<le l'.dvêque, et donner, parait-il, l'ordre de le saisir oJu <le tirer
sur lui. Mais les soldats frappés de respect à la vue du prélat,
lui présentèrent spontanément lesq armes, et le gouverneur dunt
se retirer confus et humilié,

Le marquis de Tracy fut dlueau Canradi, e-n 665, pour
rétablir l'ordre troublé. Les circonstances rendirent sa tû.che
luciie, -car lorsqu'il arriva à Quélhec, de Mésy venait de mourir
dans <le grands sentimients (le piété, et après s'être réconcilié
avec l'évêque.

Suivant le dlés-ir qu'il e-n avait exprimé, de- Mésv fut inhumé
-dans le cimitiière des- pauvres de l'Hôtel-Dieu de Québec.

Les conséqu'ences de le) paix de 1666, au point -de vue re-
ligrieux, furent de- permettre au-x misýionnairesq d'éteiire libre-
nient de tous côtés, le ch-amp de leurs travaux apostoliques.
Sur lat demuande des Iroquois eux-mêmes, trois Père,- jésuites
partirent pour aller se -fixer au milieu d'eux, et commencer
l'oeuvre de leur conversion. On vit, peu après, dle florissantes
iiissions sur les bords de-s grands lacs, où affluaient les nom-


